
Associé national (1823) 

 

Jean-Baptiste Monfalcon (1792-1874), né à Lyon le 11 octobre 1792, mort dans la même 

ville le 5 décembre 1874. Docteur en médecine à Lyon, chirurgien, c’est un médecin de la 

nouvelle génération. Il se réclame de l’école « physiologiste » de Broussais, pour qui les 

maladies résultent principalement d’inflammations et d’irritations. Il a été nommé associé 

correspondant le 19 avril 1823, sur un rapport de Valentin, après qu’ait été reçu le 3 avril son 

ouvrage intitulé : Essai pour servir à l’histoire des fièvres adynamiques et ataxiques (1823). 

Dans son rapport, Valentin note que la réputation de ce médecin est déjà bien établie, et 

qu’elle s’enrichit de nouvelles publications. Il le loue surtout de l’honnêteté avec laquelle il 

présente la question des fièvres dites « essentielles ». Quoique partisan de Broussais, il se 

montre « impartial dans ce grand procès, il fait en sorte d’y réunir en un faisceau les partisans 

des deux doctrines rivales » Il avait écrit en 1816 un Mémoire sur l’état actuel de la chirurgie 

et il a publié en 1824 une Histoire des marais et des maladies causées par les émanations des 

eaux stagnantes. Il a présenté plus tard ce dernier ouvrage à l’académie et Valentin en a fait 

un compte rendu très favorable le 5 avril 1827. Homme de lettres, il a écrit dans la deuxième 

moitié de sa vie des ouvrages sur l’histoire de Lyon ou l’histoire de la médecine, d’autant 

qu’il a été aussi bibliothécaire de la ville de Lyon. Lorsque Haldat s’est rendu à Lyon, à une 

date non précisée, entre 1829 et 1832, il a rendu visite au docteur Monfalcon ; ils sont allés 

ensemble visiter une enfant à deux têtes, nommée Ritta Christina, et sur laquelle Haldat a 

rédigé une notice. Cela nous montre un fois de plus que les académiciens savent mettre à 

profit le réseau de leurs correspondants pour organiser leurs déplacements. [Jean-Claude 

Bonnefont]   

 


